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UN THE DE FOUS. 


“ Helas ! non,” repondit-il, “nous nous sommes 
querelles au mois de mars dernier, un peu avant 
qu’il devint fou.” (II montrait le Lievre du 
bout de sa cuiller.) “ C’etait a un grand 

concert donne par la Reine de Coeur, et j’eus 
a chanter : ’ 





“ All ! vous dirod-je, ma sceur, 

Ce qui cause ma douleur!'’ 

“ V ous connaissez peut-etre cette chanson ? ” 

“ J’ai entendu chanter quelque chose comme 
ca,” dit Alice. 
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“Yous savez la suite,” dit le Chapelier; et il 
continua : 


“ C’est que j'avais des dragees, 

Et que je les ai mangees.” 

Ici le Loir se secoua et se mit a chanter, 
tout en dormant : “ Et que je les ai mangles, 
mangees, mangles, mangees, mangees,” si long- 
temps, qu’il fallut le pincer pour le faire taire. 

“Eh bien, j’avais a peine fini le premier 
couplet,” dit le Chapelier, “ que la Reine hurla : 
‘ Ah ! c’est comme 9a que vous tuez le temps ! 
Qu’on lui coupe la tete ! ’ ” 

“ Quelle cruaute ! ” s’ecria Alice. 

“Et, depuis lors,” continua le Chapelier avec 
tristesse, “ le Temps ne veut rien faire de ce 
que je lui demande. II est toujours six heures 
maintenant.” 

Une brillante idee traversa l’esprit d’Alice. 
“Est-ce pour cela qu’il y a tant de tasses it the 
ici ? ” demanda-t-elle. 

“ Oui, c’est cela,” dit le Chapelier avec un 









